l’ESPRIT SAINT
3° PARTIE – L’ESPRIT SAINT ET L’EGLISE
Précédemment, nous avons réfléchi à qui est l’Esprit Saint. Troisième personne de la Trinité, amour personnifié entre le Père et le Fils, il nous fait vivre de l’amour de Dieu. Il anime notre foi personnelle et nous met en communion avec le Père et le Fils, en nous les faisant vraiment connaître.

Sans doute avez-vous compris que la vie dans et avec l’Esprit Saint est la vie chrétienne elle-même. Sans doute avez-vous entendu que le but de tout cela est la sainteté. Mais nous ne sommes chrétiens tout seul, et nous n’avançons pas vers la sainteté tout seul. Le Seigneur nous a donné pour cela l’Eglise. De même que nous avons besoin, pour notre vie naturelle, d’une famille, de même nous avons besoin d’une famille pour notre vie surnaturelle : c’est l’Eglise.

Avant de quitter ses apôtres, le Christ leur a laissés deux grands dons : l’Esprit Saint et l’Eglise. Et les deux sont liés : la descente de l’Esprit Saint à la Pentecôte va constituer l'Eglise. Et d’ailleurs, dans notre « Je crois en Dieu », l’Eglise vient tout de suite après l’Esprit Saint. C’est principalement à travers l’Eglise que l’Esprit Saint agit sur terre. Aussi est-il bon de se demander ce qu’est l’Eglise ou plutôt qui est l’Eglise, et comment nous pouvons y vivre.

1- Le fondement biblique

Quand on parle de l’Eglise, on a tendance à penser que l’Eglise, c’est d’abord les prêtres, les évêques, le pape, parce que ce sont surtout eux qui parlent en son nom. Mais l’Eglise ne se limite pas à ceux qui la conduisent. C’est comme si on disait : « La famille, c’est le père et la mère, ou le grand père et la grand-mère » ; ou encore : « Le président de la République et son gouvernement sont la France ! ». Or nous ne pouvons limiter une famille aux parents, et l’Etat français à ceux qui le dirigent. Essayons donc d’aller plus loin.
Le mot « Eglise » signifie « convocation ». Dans l’Ancien Testament, c’est le terme fréquemment utilisé pour l’assemblée du Peuple d’Israël devant Dieu (au Sinaï, spécialement, quand il reçoit les dix Commandements). En s’appelant « Eglise », les disciples du Christ se reconnaissent donc comme héritier de cette assemblée. En elle, Dieu « convoque » son Peuple à travers toute la terre. Et de fait, toutes les créatures sont « convoquées » pour être un jour rassemblées autour de Dieu, dans son Royaume. Au ciel, nous serons totalement en Eglise.
2- L’Eglise fondée par le Christ

L’Eglise est fondée par le Christ. Cela est attesté par l’Evangile lui-même : le Christ a voulu l’Eglise, dans son aspect visible, comme signe de médiation entre Dieu et les hommes. En tant que telle, le Christ n’avait pas besoin de l’Eglise, mais il l’a voulu. Vous savez que, dans toute la Création visible, l’être humain est le seul être qui a été voulu pour lui-même, qui est aimé pour lui-même. Tout le reste a été crée pour lui. De même, l’Eglise est aimée pour elle-même gratuitement par Dieu, sans autre finalité que cet amour gratuit. L’Eglise ne correspond pas à une nécessité pour Dieu. C’est un acte de la gratuité de l’amour, comme la création de l’homme est un acte de la gratuité de l’amour. Et à cause de cela, nous posons déjà poser un regard d’admiration sur cette œuvre gratuite de Dieu.

Par contre, notre regard sur l’Eglise est faussé si nous la réduisons à une simple structure associative, à une organisation de fonctionnement, hiérarchique. L’Eglise est bien plus que cela : elle est don de Dieu. Elle est à la fois humaine et divine, mystère d’union des hommes avec Dieu et entre eux. Comprendre tout cela est important, et répond à une objection fréquente, qui voudrait que l’Eglise n’ait rien à voir avec le Christ, mais qu’elle soit une invention des hommes. Mais une lecture honnête et en vérité de l’Evangile et même de tout le nouveau Testament nous montre vraiment le contraire. Cette volonté du Christ s’exprime particulièrement par le choix des douze apôtres, et est confirmée ensuite par le don de l’Esprit à la Pentecôte.
3- L’Eglise, c’est nous

Et quand on lit avec attention le Nouveau Testament, et tout spécialement les épitres de St Paul, on découvre trois affirmations fondamentales sur l’Eglise. La première, c’est que l’Eglise est appelé « Corps du Christ » (Eph 1, 17-18), expression montrant combien l’Eglise est liée intimement au Christ lui-même. L’autre affirmation est que les disciples de Jésus constituent aussi le Corps du Christ. On peut donc en déduire que l’Eglise et les disciples de Jésus sont la même chose. L’Eglise n’est pas quelque chose qui nous est extérieur : c’est nous ! Voila pourquoi je disais que nous allions réfléchir sur qui est l’Eglise, et non pas sur ce qu’est l’Eglise. Elle est l’ensemble de ceux qui suivent le Christ en se laissant guider par l’Esprit, d’une façon ou d’une autre, parfois sans le savoir. L’Eglise, en fin de compte, est composée de tous ceux qui un jour seront sauvés, qui se seront laissés sauver par le Seigneur. Ce qui veut dire que l’Eglise n’est pas une réalité seulement terrestre : ceux qui sont déjà au ciel, les saints et les anges, en font aussi partie. Les contours de l’Eglise sont donc indistincts, puisque nous ne savons pas qui sera sauvé. Et au sein de cette Eglise universelle, l’Eglise catholique en est le signe, le sacrement, la réalisation visible. Par notre baptême, nous sommes appelés à représenter l’Eglise dans notre monde.
Et la troisième affirmation du Nouveau Testament, c’est que celui qui nous fait vivre ainsi, celui qui réunit l’Eglise, qui la guide et la garde, c’est l’Esprit Saint. C’est pour cela qu’on l’appelle « l’âme de l’Eglise ».

4- L’Esprit Saint, âme de l’Eglise

Le jour de la Pentecôte, l’Esprit Saint a été donné à tous les disciples ensemble. Cette venue de l’Esprit fonde et anime l’Eglise. C’est lui qui leur permet de vivre dans l’unité, qui leur donne la force et le courage du témoignage, qui leur inspire ce qu’ils doivent dire, qui les rend forts dans les épreuves. C’est lui qui pousse Paul à aller vers les païens pour leur porter la Bonne Nouvelle. C’est encore l’Esprit Saint qui éclaire Pierre et les apôtres pour trouver la solution à des problèmes nouveaux qui se posent aux chrétiens. Par exemple, faut-il appliquer à tous les païens qui se convertissent d’obéir à la loi de Moïse ? Dans la réponse qu’ils font, les apôtres savent qu’ils sont éclairés et aidés par l’Esprit, et puisqu’ils disent : « L’Esprit Saint et nous-mêmes avons décidé ce qui suit… » (Ac 15, 28). C’est lui qui éclaire les apôtres pour choisir les premiers diacres. Bref, si l’Eglise de Jésus existe, c’est parce que l’Esprit de Jésus agit sans cesse, mystérieusement mais efficacement, à l’intime du cœur des croyants. 

C’est pour affirmer avec force à la fois cette unité de tous les chrétiens, et en même temps leur diversité, que Paul compare l’Eglise à un corps humain. L’Eglise de Jésus est comme notre corps : chacun y est un membre actif, original, différent des autres et utile à tous. Mais tous ensembles, ils constituent un seul corps animé par le même Esprit, qui fait de tous les membres une unité vivante (1 Cor 12, 12-30). Plus encore, dans l’Eglise, une même vie qui vient du Christ se répand en chacun et en tous (cf. Jn 15, 1-17). Jésus apparaît comme la tête de ce corps. Ainsi peut se réaliser l’équilibre si difficile entre l’épanouissement personnel et le souci de la communauté. Chacun s’épanouit selon ses propres dons, mais tous au service de tous.

On ne peut donc limiter l’Eglise à une simple organisation, ou comme hélas trop de gens le pensent, au « personnel » de l’Eglise (les évêques, les prêtres, les diacres, les consacrés, etc.). L’Eglise, encore fois, c’est nous ! Et plus nous ressemblons au Christ, plus nous appartenons, plus nous entrons dans l’Eglise. Celui qui fait cela, c’est l’Esprit Saint : il complète en nous la ressemblance avec le Christ et nous unit plus fortement à l’Eglise comme membres vivants. Peut-être pouvons-nous nous demander comment nous comprenons cette phrase : nous sommes les membres vivants de l’Eglise par l’Esprit Saint !

Et puisque Eglise signifie convocation, rassemblement, tout cela se réalise concrètement dans les communautés chrétiennes auxquelles nous appartenons : notre diocèse, notre paroisse, notre établissement, notre aumônerie, notre mouvement, etc. Impossible donc de vivre en Eglise tout seul, sans appartenir à une communauté, tout comme il est impossible de vivre du Christ sans être dans l’Eglise, puisque l’Eglise est le Corps du Christ. Comment être chrétien, être du Christ sans reconnaître son Corps, sans son Eglise ? Le refuser revient à refuser l’Incarnation du Fils de Dieu. Et puisque l’Eglise est un don de Dieu, on peut dire que nos communautés sont, que nous sommes un don de Dieu pour le monde…
Quand on comprend l’Eglise de cette façon-là, peut-être que cela change notre manière de la voir, d’y appartenir et d’y œuvrer…
